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question s'il ne fallait pas.convertir titution. - Pendant dix jours, dans
les droits de mutation en impôt sur des séances dulxit sept ou huit
la, jouissance. Après un discours' heures par jour, les quest ions con-
de Il. Biseuil qui soutenait cette pernant notre règiiîxe foncier ont été
thèése, le Congrès ne s'est pas pro- traitées à touts les points (je vue.
nonce. Jamais il n'avait plassé pair tit pareil

Après cet exposé des travaux du laminoir. Touts les membres du
Congrès se pose cette question :Congrès on soîqt partis avec liri Con-
quels en sont les résultats ? N'est- viction qu'ils y avaient appris quel-
il pas revenu en deça du Congrès que chose.
<le 1889 ? Ses décisions ne sont- Nous né nous étonnions par dIe la
elles pas de nature à prouver que la timidité dle beaucoup d'eutre eux t'I
Commission du cadastre est t.rop face de lat gravité dlus problèmes
ftullcieuse, et que noui (levons posés. lis i ont, pul, tont d'ln cobup,
aliiandtonner, en France, toute velléi- se dégager (les p'.igsdont les a
té (le constituer un titre de proprié-. imbus la distinctioni c'las-sique entre
té iirrê,votablè ? la propriété - mobilière et la proiprié-

Examninons. D'abord, ce Congrès té immnobilière. Un grand nombîlre
a prouvé qu'il y avait unanimité (le personnes considéi-ent que la pro
pour une réforme hypothécaire: il priété immnobilière dloit être stlible,
a reconnu la nécessité de l'a publici- pareir toiu.orn'lS aux mêmxes fal
té dic tqutes les transcriptions ; il y =i îles e qu'ue hyp'Iothlèquei co'nduit
ai lo)imi de là à la protestation de lat tout droit l'imprudent qui l'a eau-
(iamnble des notaires -contre lat loi Sentie. au conseil judiciaire. Nous
de 185-5. Il a reconnu l'utilité de la v'enons leur dire : il faut qui. ba' titrar
réfection du cadastre et de la réfé- foncier soit iiu,,,i irrévocaible iqu'mmmx
reixce (les titres au cadastre ; il ai titre de rente; il faut qul" ce iiuor-
adlmis, on un mot, tous les prélinxii- ceau de papier'î qui reniplaccral tonm-
maires du livre foncier, mais il a re- tes vos lîprsir<~et, Vos -grosses,
fuisé' d'aller jusque-là. Qtl-'est-ce piîsso être s transiiis par Vole d'en-
que cela prouve-? Qu'il n'a pas été dossemnent, enregisîtré u bureau de(

loiuvoilà tout la conservation foncière :il suffira

En Australie, Robert Terrens au propriétaire de le, déposer dtans
avalit trouvé, comme ses principaux une banque pour' oltenîri iiun prêt
adlversai res, les 8ollicUlo rs: son sys- s. natseet Le en ags
tème n'a pas encore été appliqué en timiorés, s'écrient :-" M1ais C'est Une

Angetrre pr sit del'ppoitonrévolution '" N ous leurx rieponi-
Anltreprsit elopoiindons:- Pacifique et légvale," ixais

des sullicitoxs Quand on consul- ,,

tAit les conducteurs de diligences et nous n essayons pas d'enx attenuer
les riuliers sur l'utilité des chemins l'importance, et si nous nous y ait-
(le fer, ils considéraient tous* qu'ils tachons avec tant (le lîerst'vérauce
étaient iniutiles, dangereux et im- et de passion, c'est précisément
po»sibles. Des hommes désintérIs- parce (lue nous conisidérions qulx<le

ses xnis ffryé pa le noveaî-doit avoir la plus profonde rélior-
ts. mataisentyé leur opsinouvetala cussion sur notre état économnique.

perspicacité de M. Thiers lui faisait YVES GUYO>T.
déclarer qu'ils ne seraient jamais
qui, (os instruments secondaires de
circulation, bons pour la banlieue Actualités.
do' Paris.

Enx face de propositions aussi au- Le meilleur reméële contre la
da-cieuses que celles que nous fai- vermine c'est l'eau d'alunii clxatixde.
4-Ils, il n'est pas étonnant de trou- Me-z<elliî hi lu
Veýr, (le la part des notaires et de chiaude et faites bouillir jusqu'à ce
1'eauiicotip de fonctionnaires dle l'e.n- quxe lauiSoit dissous, puis appli-

rei trcment, unle vigoureuse rsis- ' î'' su tuelsfntles
Çaxce': ils ont des habitudes aic4ui- coliés,1ta bsû colietes let autesc

le.u chan ement les dérangerait. dr'oits oix se tiennent les ixxserté-s.
Avcla moifleure foi du inond(e, ils Les punaises, les c 1 xrleles
C'Usilèrntcomme fin danger ce qui fourmis et autres vermlines nie re-sxs-

.Nerait un trouble pour eux. tent pas à ce traitemeint.
Matux-ellement, dans ce C)ngrès f
~u ns'occupait les intérête deè lali

Pmîrééfoncière, les propriétaire s, D)ans lit bâtisse du e arct
sansii autre qualité que celle <le pro- l'exposition (le Chîicago, I saeà
rprei ts Cetlhbtd.J- ea2,9 id uiutaires, étaient peu ou beancoup été ac<xdrcoilmme suit: la Fran-

ixiais le-s consommateurs ne font occupant toute l'aile -nord-ouest
dît'<es commissions d'enquête, l'Angl eterre. 19,382 pieds au rez-d'-,

illindll il s'agit des tarifs douaniers, chaussee et <taxns les cieies ; lAl--
1 t Is laissenît aux industriels le -soiun lexnagxxe, 13,384 pieds au rez-<l-

('titr.ces questions, comme si chiaussée t9~pesdn e ae
le-urs intérêts respectifs n'étaient riei. Le Canada. occuper-a 5,998

P' cif*i-rents. Les notaires co)n- pieds, dans Ilesgari.
naitbien les questions -de pro-.

rî'Iétté, les conservateurs des Imypo-
thèjuxes aussi, 'mais enfin ils nie sont l)m('tLI<îJ, <4u ('Q,-
lpas dle simples propiéarsnynt»e" :L cité <le (2lxîcngýlu vienît
loiun intérêt : avoir des titres de d'établir un erch'i n vemîditint

pl*lri'ité irrévocables et pouvant atu lieu <le doniner' tunei xcevO
S' rcnlrer facilement dxx cr-édit. l'ne eIitp;lfyuxi^ eploitaxxt un biotel

l. ls oppositio ns qn>xtrn-<hsillùrait e''î tri'UIti1tl-<H
ulitrées les livres fonciers dans ceue-xx- arfi''Ciuuxi(lr

<"'rè,je considère qu'il a fait ensemble deux b)âtisses, et on lui
filireb un Pas considérable à leur iii.- fait payer tant par année pour ce

privilège. C"est un pas dans la
donine direction. On a donné pour
r'ion à Chicago et ailleurs des privi-
!!\,ges valant des millions et des mil-

lin le piastres. Il sexmble que
l'se soit décidié à abandonner

cette pratique absurbe et peou éco-
nlouxîque et à tfaire profter le public
(l'une xmanière taxngible des pirivilé-
gres exclusifs (lue l'ox accorde à
des corpox'ations et à (les indîividus.
8i les pr'ivilèges (le ce genreo étaient
vendus Ji l'elichière au plus hauxlt
exîcliérisseux', il n'y aunrait paxs tanmt
dl'emp)ressemnit qxxtîx''ixIl-i
1 îiguelir la eiau'gv d'écevin'm.'

RenseignemTents Commerciaux

Lt société ' Loitis alvett e," Johnîu
Dolami et LUis- llayette, Muxrl.ai

li., soceôté* ' igeon et liureaui," iiii-
pu'iîxeuirs, .1. B. Burmeaua et A. 1>. P'igeon,
IL &' t1 issoutu le Il octobrae 180)2.

LiA sociétéôI A. GI. linite & <oapuv
rgeuxte d'immaeaubles, etc., Montiréal,
a été dissoute le:*) novemlre 189)2.

La société Il A. Suîtherland. & C'o.*,
gratins, etc., Montr'éal, Angma Sther-
land, senior' et. jitiîior. a étéô dissoute le
2 janvier 18133.

Lui société F. X. Ble-gtte k ('je
Montréal. Fra. X. Bessette et Ferd.
Ltoux, ai été dissoute le 7 janvier 181.

Lai raason sociale IlThiomas Deery k
<o"volailles, etc., Montréal, Owen

Kelly, seul, a été dis-otite le 1<) janv'ier

Ia raison sociale "lJ. L. Moss & Co."
pàrteurs oui, gatges, Montréil, Sophxie
Dat'ies élise de J. L. Mosai, seule, aA
dissoute le 1cr janvier 1803.

NO)UV ELLES SOCIÉTÉtS

'Canada Supply Company," Mlont-
.éal; Joseph Paul Coudtée et Joseph
Dominique Coutlée, depuis le 1er dé-
cemibre l1)2.

ILouiii Payette & (Co." hôtel et ares-
taurant, Montréal. Louxis Payette et
Ilt uiri ifoa'd, depuis le 21) décembre
1802.

IlDudemaine & Coté," Iôtelliers et
barbuiers, Montréal. Arthlur l)udc-
mai-ne et A. Parfait Coté, depuis le 18
aoûxt 1892.

IISte Marie & Wîlght.," huiles, grais-
ses, etc., Montréal. Oswald Ste-Marie
et Edmondl M. Wrighxt, depuis le 5 jan-
vier 1893.

IlJohr. Baird & (Jo." commission-
natires, Momntréal. John Baird et James
Fredcrick 1)oriin, depuis le 2 janvier
1893.

IlA. 1. Pater-son & Co., M4ontréal,
Alexandre Thomuas Paterson et Robe.rt
Macdlougall Pate-bori, depuiis le Ici jua-
vier 141%.

1> . E. .ît'îîi & Braothe-rs., pianos
etc-, Montréal, Phîilippe E. Layton et
lierhem't Arthur Lnyton ;depuis le 5
janvier 1s02.

I toch & Beaupré," peintres, etc.,
Montréal, Samuel Tlîouin dit Rochi et
Cjilh)ert B3eaumpré ; depuis le 19décembre

IlFrank Keller," fourrures etc, M ont-
réal, Frank Ke'ller, Louis Gutheil et
Joseph Wymau: dpc-Iuis le 11, janvier

Hector Lanionttagale A' Cie,' cuirs
etc, Montréal, Hcctor Lam<'ntagne, S.

et J. B. r ruail nd sa ; d.-îuis Ile leru'jn-

vior 18M3.
".P. MeLamirin & bols de

sciage, Lachine, Alexander Mte'Lurin,
de Lachine. et William Botherell, de
Valleyfield; depuis le 1er janvier 1890 .

Il "A." Deloge & Oie,"I entrepreneur,
Mont réal, Adélard Deloge et Alexandre
Boivin, depuxis le 10 janvier 1890.

RIiSONS SOCIALES

Thme Exmpire (Jlothiers," Montréal,
Michael Frtrncis Nugent, seul, depuis
le 6 janvier 1890.

,1A. G. Ross & Cie." agenîce d'immneu-
bles. Montréatl, Amxdrew (i. Ros, seul,
depuis le .1 janîvier l890,

IA. Sailerland & Co. ga'aii, etc..
Montruéîîl, Jane Elizabeth Haire, épouse
d'Anigus.Stither-latnd, seul, depuis 1le 1)
jamîvie,' l1.M

1, (Ù . Moss & Co, Il prêteurs aim'r
gages, Motxti'ôal, Jiacot) flAt'ence Mas.u,
seul, depuis le 2 jianvier l13

<'Il i.tTEI'ItM

MlU . K<ent & 'l'Il-cotte ont été mloi-
nîiés curaateuxrs à lat fitillit' de Juos. A.
Niiud, dle Montméal.

M. Il. A. llétiaitd a élii nommié f-irai-
tia-' lit fatillite t L'M.b IL tl. t La -elmt.
liIît llimuouuuki.

.1uoL Mime 'Maiie Loumise Itohi.
taille, épouse tie Alp. L.aurier'. (A,
Laurier' & C'ie-), cîammsîuems a fatit ces-
Sion <le ses biensm.

1'aitttf, envir'onm$FA

181e3.
M. Art hum't lhsf.-,tet(t-r. chuîni'etier, a

fait cesfsion ild. ses bieuis.
Passif environ $..<x).
Assemblée (les créanuciers le 19 jai.

u'ier.
L.a comapagnie '' The lamîperil Poit-

land Cernent Cotupatny." a été mise eux
liquidation à la deinandlede M. 'rhommt4
Biiiore.

MM. Miurchamid &k Cie, îurovisiouîe, ont
.,reçu uine demande de cessIofi.

M. Pro.- Xaivler Dlernxier. épicier, al fait
cession de ses bien@. à la demandft de
M. Auguste La voie.

passif eniîroir 2<KJ.
Assîemblée desicm éancierulelijnvim-.
Médéic Boucher & Cie, chapeaux et

fourrures (D>ame Casroline Co%, épouse
de M . Médéric Edouard Boucher), a fait
cession,

Paissif environl $2,&ifI.
Asseniblée <les créanciers le 16 jan-

vIer.
M. P>ierre Ilinieli n, emntrepreneur. fi

fait cession.
PassKif environ 91.5,11W.
Ass4emb)lée <les4 eaéanciei's le If; j.î n

vier.
Danile.-J. A. Stockweli, iiimagaiii

général, a suispenîdu ses piements.
QieM.---bM. (Jlé.phas Rousseau, épi-

cier, a fait cession <le ces biens.

\ NlE l'AR 1l.,E SI li 1 F.

tier St-Gabriel, avec bâtimse.4, Nos 579
et 606 raie St-PutricO et :5X3 îue des M H-
nufactures.

Veunte par le shérif le 20 jnaviem' îso:
àIl heur-es axen.

C. NUDflEAI' VS. Mi<'S.AI

Rue J'itré.-Les ixe8-sizime imuis
de partie du lot 145., quartier St-Lois.

neaurant 22%41, soit 24 P. 1-uPt-I IlcIt,*
maison Nos 1 à 0. ruelle pu*.,-iint rw.u
Vitré. en arrièr'e <le la fuiaaeEsc.
leigh.

Vente au bureau du sh6êrif le 91 j'an-
vier 1893 à lob a. Mi


